
LA VALSE DES PANTINS

« Un pas en avant, un pas en arrière, un pas sur le coté et un pas de l’autre coté…. 
Il était un détenu qui allait au quartier….. »

Oui, la comptine de notre enfance est charmante et nous prête à sourire…. mais à Joux La Ville, la 
comptine depuis lundi dernier prend les « airs » d’une marche funèbre et notre sourire a laissé place 
depuis bien longtemps à un rictus amer.
L’agression de nos 2 collègues lundi dernier a mis en exergue la gestion calamiteuse de certains 
détenus au sein de notre détention.
Une gestion à la « papa » obsolète et inefficace, tout le monde le sait avec certitude et évidence mais 
certains continuent à la pratiquer pensant naïvement canaliser une cocotte-minute prête à exploser… 
Mais réveillez-vous il y a péril en la demeure!
Devons nous attendre un drame fatal comme cela aurait pu être le cas lundi dernier pour qu’une 
gestion adaptée soit enfin mise en place ?
Quand allons-nous cesser de servir de punching-ball sur certaines coursives devenues de véritables 
poudrières?
Dernier incident en date démontrant la légèreté faite autour de la prise en charge de certains détenus 
compliqués. Hier, suite à une énième saisie de téléphone portable, un détenu réputé pour son 
« potentiel » affligeant a été mené au QD pour y être affecté. On bloque toute la détention, on monte 
une équipe d’intervention pour l’y conduire. Arrivé à bon port, on bascule soudainement dans la 4éme 
voire la 5éme dimension…Retour de la gestion à la «papa» le détenu se rend compte que les 
conditions d’accueil ne lui conviennent pas, tournée des popotes, QD ou QI? Tractations, grands 
serments, paroles données, etc… Puis…Apothéose…Retour en détention, au point de départ, tout cela 
sous les yeux des surveillants médusés, déconsidérés, avilis, trainés dans la boue…
Voilà la gestion faite à Joux La Ville. Ainsi, on comprend mieux ce qui peut mener à l’agression 
inévitable de lundi dernier.
Combien allons-nous à être sacrifiés aux «champs d’horreur» pour que pleine conscience soit prise de 
l’évident marasme actuel?
La CGT Pénitentiaire dénonce cette «valse des pantins», le petit personnel de Joux La Ville n’est pas 
obsédé par le besoin de reconnaissance et encore moins par la course à la réussite contrairement à 
certains et cela ne se fera pas au prix de notre intégrité physique.
La CGT Pénitentiaire locale dénonce l’escalade du mépris et de la déconsidération devenue quasi 
institutionnelle envers les surveillants à Joux La Ville et dénonce la surenchère qui en est faite.
La CGT Pénitentiaire exige la fin de qualificatifs rétrogrades utilisés à notre encontre devant la 
population pénale, qualificatifs utilisés fréquemment par certains qui se reconnaitront.
La CGT Pénitentiaire demande l’instauration d’une pratique sécuritaire efficace et exponentielle à la 
dangerosité du détenu.
La CGT Pénitentiaire exige la fin de cette gestion à la «papa» dévastatrice et mortifère sur du court 
terme à n’en pas douter.
La comptine est terminée, les bonnes pommes que nous sommes ne se laisseront pas réduire en 
compote !!!!!  
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